
Dans un contexte de plus en plus difficile, fait de 
précarité et de bas salaires, la lutte pour les 
droits des femmes n’a jamais aussi légitime.  

Les inégalités sont encore trop nombreuses et 
révoltantes : temps partiels subis, inégalités 
salariales, discrimination pour l’accès aux 
postes, harcèlement sur les lieux de travail et de 
vie. Dans nos secteurs, les métiers du soin et du 
lien sont d’autant plus impactés qu’à 
qualification de valeur égale, les 
professionnel·le·s sont payé·e·s 25 % de moins  

L’injustice de la réforme des retraites pour 

toutes et tous va malheureusement aggraver la 

situation de précarité dans laquelle les femmes 
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 Toutes et tous mobilisé·e·s le 8 MARS 2023

Pour une véritable égalité femme/homme

Dans l’unité et avec détermination, on monte le ton en grève et dans la rue 
pour obtenir l’égalité et de nouveaux droits pour toutes et pour tous, contre 
toutes formes de discriminations, sociales et professionnelles. 

 Pour exiger le retrait de la réforme des retraites à 64 ans. 
 Pour la reconnaissance de la pénibilité par un départ anticipé à la retraite.  
 Pour la revalorisation des salaires, des carrières et des pensions dans le secteur 

sanitaire, social et médico-social afin de répondre à l’égalité professionnelle                   
et reconnaître l’utilité sociale de nos missions. 

 Pour le développement de plans de formation et l’embauche à hauteur des besoins. 

 Avec la réforme des retraites que le gouvernement veut imposer, les droits 

des femmes vont encore être frontalement percutés de plein fouet. 

sont mises, c’est significatif ! Cela prouve 
encore une fois la non-appropriation du 
gouvernement à vouloir régler les inégalités. 
Aujourd’hui, les pensions de retraite sont 
toujours inférieures de 41 % à celles des 
hommes.  

Dans un contexte déjà dégradé sur les nos 
conditions de travail et la perte de sens, ces 
discriminations sont encore plus inacceptables.  

Les femmes se mobilisent et de plus en plus 

d’hommes refusent d’être enfermés dans des 

rôles stéréotypés et aspirent à sortir des 

rapports de domination. Il est plus que temps de 

sortir de la logique d’avilissement du capital. 


